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 Inertie globale du bâtiment un peu plus importante (dynamique considérée)

 Peu d’impact sur les besoins annuels de chauffage

 Impact des ponts thermiques triplé pour les besoins annuels en froid

 0.46 kWh/m²/an en absolu

 Ecart max de puissance instantanée : 500 W (froid) ; 600 W (chauffage)

 Surchauffe : -4 à -8% (PTstat) ; -9 à -19% (PTdyn) selon Tseuil (23-28°C)

 Etude d’autres types de ponts thermiques et bâtiments
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Hypothèse courante dans les logiciels de simulation énergétique des bâtiments : flux de chaleur par conduction 1-D

Effets dynamiques des détails 2D/3D ne peuvent pas être considérés (i.e. ponts thermiques)

Nécessité d’une méthode précise et simple à intégrer dans les logiciels existants

Méthode du mur 1-D équivalent : comportement identique au détail 2-D/3-D qu’il remplace

 Résistance thermique

 Capacité thermique

 Facteurs de structure

 Réponse à des sollicitations sinusoïdales : Te(t) = somme d’harmoniques représentatives, Ti(t) = signal sinus (24h)  minimisation d’une fonction objectif F

Détermination de Rm, Cm (m = 1, 2, 3)  em, λm, ρm, cm

 Etude de l’impact sur l’évaluation de la performance énergétique d’un bâtiment à faible consommation énergétique

Caractéristiques d’une maison passive à ossature bois

 RDC + 1 étage (4 façades)

 Bonne isolation et bonne étanchéité à l’air

 Flux 1-D sur 43% de l’enveloppe extérieure

Modèle monozone

 Taux de renouvellement d’air par ventilation : 0.35 h-1

 Récupérateur de chaleur sans by-pass (η = 85%)

 Protections solaires

Gains internes : 600 W en moyenne

V Ach Adép Afen Umur Utoit Udalle Ufen gfen n50

m³ m² m² m² W/m²K W/m²K W/m²K W/m²K - h-1

558 174 414 27 0.18 0.12 0.13 0.57 0.59 0.6

Zones d’influence des jonctions

(pas de superposition)

1. Mur ext. – toiture plate (jaune)

2. Mur ext. – plancher int. (bleu)

3. Mur ext. – dalle de sol (vert)

4. Mur ext. – mur int. 

5. Mur ext. – mur ext. (rouge)

6. Mur ext. – châssis

(fenêtres dans les zones brunes)
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3* : cas à 3 zones (Te, Ti, Tsol) : mur équivalent pour chaque partie + CL adéquates
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 SansPT : effet des ponts thermiques négligé 

 PTstat : effet stationnaire des ponts thermiques considéré (Ψ)

 PTdyn : effet dynamique des ponts thermiques considéré (murs équivalents)

Ui = 8 W/m²K

Ue = 23 W/m²K

αsolaire = 0.75

Δt = 1h

Ti variable

Te et φsolaire : Bruxelles

Conditions de simulation

Comparaison avec la méthode classique

Détail Méthode Eint εmoy L εmoy . L Ψ

n° % W/m m W W/mK

1
Classique 17 1.5 37 55 -0.039

Equivalent 0.01 0.2 37 5.4 -

2
Classique 5 4.3 37 160 0.044

Equivalent 0.1 0.1 37 4.7 -

3
Classique 0.47 2.0 37 73 0.021

Equivalent 0.51 0.1 37 3.7 -

4
Classique 9 0.6 68 42 0.048

Equivalent 0.05 0.4 68 29 -

5
Classique 8 1.1 17 18 -0.107

Equivalent 0.04 0.1 17 1.5 -

6
Classique 2 0.4 34 13 0.005

Equivalent 0.3 0.2 34 7.2 -

Evolution naturelle de la température

Besoins annuels en énergie
Chauffage (20-16°C, 4 kW max) Refroidissement (25°C, 2 kW max)

kWh/m² kWh/m²

SansPT PTstat PTdyn SansPT PTstat PTdyn

8.66 9.15 9.04 7.75 7.53 7.07

+5.7% +4.4% -2.8% -8.8%
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